
Monsieur le député, 

Depuis quelques années, on parle d’un nouveau produit nommé par ses concepteurs         
 « viande de synthèse ». Elle est élaborée en laboratoire à partir de biotechnologiques pour
se substituer en partie aux viandes d'origine animale. Ces produits ne devraient pas être
commercialisés et vendus sous le vocable de « viande », pour les raisons suivantes :            
 1) la « viande de culture » fait partie de la catégorie des « nouveaux aliments » ou « novel
foods » dans la réglementation européenne (et non pas de la catégorie des viandes) ;          
 2) le procédé culture de cellules ne conduit pas à la formation de viande qui est une
matrice spécifique comprenant de multiples éléments, nutriments, micro nutriments,
interagissant entre eux. 3) Il est de la responsabilité des parlementaires de ne pas
autoriser des appellations qui pourrait tromper le consommateur sur la nature exact du
produit. 

La consommation de viande est l’un des grands enjeux du XXIe siècle, à la convergence
de questions sociales, environnementales, économiques, culturelles, éthiques et
religieuses. 

Alors que cette nouvelle biotechnologie appelée « viande cellulaire » destinée à un
marché haut de gamme, selon ses promoteurs, est déjà autorisée à Singapour depuis 2020
et qu’une usine s’est implantée au Qatar, l’Europe représente un marché très important
probablement aussi pour les chaines de restauration rapide internationales. Certains
fast-foods et leurs franchises envisagent déjà de commercialiser ces produits conçus à
base de cellules souches, dès que ce sera autorisé et rentable économiquement. On
désigne actuellement cette « pseudo viande », "viande de synthèse", "viande in vitro",
"viande cellulaire", "viande artificielle"… qui n’a rien à voir avec la viande issue des
animaux, les mots ont un sens. 

Nous en appelons à votre qualité de parlementaire pour ne pas inscrire le terme             
 « viande » dans la réglementation concernant cette culture de cellules en laboratoire. Il
semble également opportun de ne pas créer une situation capable de générer de
nouveaux conflits.

Actuellement, l’Union Européenne est dans l’expectative face à ces cultures cellulaires
nécessitant l’usage d’hormones et d’antibiotiques compte tenu du développement de
bactéries indésirables sur les milieux de culture, mais elle n’a pas formellement
désapprouvé l’utilisation du terme de « viande ». 
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Ces start-up de la « viande artificielle » affirment ne pas vouloir remplacer la viande mais
réaliser une nouvelle offre. Alors pourquoi vouloir appeler ces cultures de cellules :            
 « viande », si leur intérêt est de proposer un nouveau produit autre que la vraie viande ?
Historiquement, vos prédécesseurs ont empêché que la margarine puisse s’appeler
beurre, un exemple à suivre. 

Que ferez-vous demain pour le saumon de synthèse, le café de synthèse… ?

De plus, à l’issue d’une enquête internationale menée par des chercheurs de l'INRAE en
France, de Bordeaux Sciences Agro et de l’ISARA (Hocquette et al., 2022 ; Liu et al., 2021 ;
Chriki et al., 2021), la « viande de culture » est un sujet clivant et qui ne fait pas consensus
avec une proportion élevée de consommateurs français non convaincus. De plus, 59 %
des personnes interrogées répondent NON à la dénomination "viande" pour "viande de
synthèse".

Enfin, nous nous référons à la France des années 60-70, pionnière dans le domaine des
protéines de synthèse, à partir de la fermentation du gazole. Les journalistes de l'époque
appelaient vulgairement ce produit "steak de pétrole". L'inventeur du procédé chez
British Petroleum préférait "protéines d'origine cellulaire". 

Ainsi, le vocable « protéines de biosynthèse » semble plus approprié, celui-ci ayant
d’ailleurs été avancé par l'Académie de Médecine en France dès 1963 pour cette invention
(Hencké Stéphanie, 2000).

Ce plaidoyer va de pair avec la défense des élevages paysans, plus durables, intensifs en
emplois, et garants du bien-être animal. Nous sommes persuadés que nous pouvons
répondre aux défis du XXI siècle en repensant nos modes de consommation (réduction du
gaspillage alimentaire et meilleur équilibre protéines végétales/protéines animales)
impliquant une diminution adaptée, sur les plans environnemental et santé, de notre
consommation de viande.

Nous comptons sur votre vigilance pour protéger les agriculteurs et consommateurs
européens. 
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